Ode

Le Temps ne curprend pac le cage,
Maic du Tempe le cage ce rit,

Car lui ceul en connait lucage :
Dec¢ plaicire que Dieu nous offrit
Il cait embellir [exictence,

I/ cait courire 4 [ecpérance,

Quand lecpérance lui courit.

IL

Le bonheur nect pas dans la gloire,
Dang lec fere dorée d'une cour,

Dang lec trangporte de la victoire,



Mai¢ dang (a lyre et dang [amour :
Choiciccons une jeune amante,
Un luth qui lui plaice et [enchante :

Aimonge et chantone tour-a-tour.

II1

& Illugione ! vainee imagec !

Noug diront lec trictee legone

De ce¢ mortele prétendus cages
Sur qui [Age étend ce¢ glagong :

(e bonheur nect point cur [a terre,
Votre amour nect quune chimére,

Votre lyre na que de¢ cong. »

V.



Ah ! préférone cette chimére

A lear froide moralité ;

Fuyong leur voix tricte et cévére ;
$i le mal ect réalité,

Et ¢i le bonheur ect un conge,
Fixong les yeux cur le menconge,

Pour ne pas voir la vérite.

Aimong au printemps de la vie,

Afin que d'un noir repentir

( automne ne coit point cuivie ;

Ne cherchone pac dane [avenir

(e bonheur que Dieu noug dicpence ;
Quand nous naurone plus lecpérance,

Noue garderonc le couvenir.



VI

Jouiccong de ce tempe rapide,

Qui laicce apréc lui dec remords,

S lamour, dont lardeur nous guide,
Na daucei rapides trancports :
Profitone de [adoleccence,

Car la coupe de (exictence

Ne pétille que cur cec borde.
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